
 

2026 L’odyssée de l’espace 

 

Les auditions de la commission d’enquête parlementaire sur l’audiovisuel public 

se sont achevées hier. Notre présidente s’est donc présentée une nouvelle fois 

en grande protectrice des salariés de France Télévisions, le bouclier humain 

qu’elle brandit systématiquement comme ultime moyen de défense. Une 

honte ! 

 

Non, madame la présidente, ce ne sont pas les débats et révélations de cette 

commission qui font souffrir les salariés de notre entreprise, la seule responsable 

c’est vous ! 

 

Vous et votre gestion calamiteuse, vous et vos projets destructeurs qui écrasent 

l’ensemble des salariés de notre entreprise depuis 10 ans. Tepi, Tempo, Ici, 

Campus, Salto, autant de projet onéreux et destructeurs qui ont été pensé par 

qui ? 

 

Par vous qui vous souciez de vos salariés devant la commission mais que vous 

abandonnez et trahissez dans le même temps ! 

  

Des exemples ? 

 

Au nom du dieu Campus, vous avez obligé nos collègues des outremers à quitter 

leurs locaux de Malakoff pour atterrir dans un placard de MFTV. Un plateau 

minuscule, une régie avec des équipements en plastique et une tonne de com 

pour expliquer combien ce collectif est heureux de son sort ! 

Un sacrifice pour le bien de l’entreprise, un placard en échange de vos 

magnifique bâtiment de Malakoff, dont la revente prochaine viendra combler 

une partie de notre déficit. 



 

Et les salariés de France 3 Paris ile de France ? 

 

Allez, hop, on déménage. Ces gens ont l’habitude, ils l’ont déjà vécu en 2019. Ah, 

les belles promesses de l’époque ! Vos espaces de travail seront sanctuarisés ! 

 

Mais vos promesses à vous madame la présidente ne durent jamais longtemps. 

 

Aujourd’hui, les salariés de France 3 PIDF sont priés de quitter leur plateau et 

leur régie. Et pour leur prouver votre sens du respect, vous leur proposez d’aller 

faire du flex-placard avec leurs collègues des outremers. 

 

Pensez-vous vraiment que le désespoir de ces salariés soit causé par les travaux 

de la commission d’enquête ? 

 

Madame la présidente, arrêtez de parler en notre nom, nous ne méritons pas ça. 

 

Quelque part dans l’espace, le 9 avril 2026 


